
  



Norrent-Fontes 
Norrent-Fontes, tiré du latin Norremun, est nommé Norrem en 1211 et Norene en 1240 dans 
une donation à l’Abbaye de Mont Saint MARTIN. Le hameau de Fontes est compris sous le nom 
Adfondenis dans la donation d’Adroald à Saint Omer en 654. 
 
Situé au pied des contreforts de l’ARTOIS, la commune de Norrent-Fontes était le chef-lieu du 
canton. 

 
Le Marais Pourri  

Une partie du territoire de Norrent-Fontes abrite « le Marais Pourri », zone humide remarquable, 

mise en valeur par un parcours pédagogique, qui permet de découvrir une faune et une flore 

d’intérêt patrimoniale (martin pêcheur, gorge bleue à miroir, râle d’eau, busard des roseaux, 

phragmite des joncs vertigo moulinsiana -escargot-). 

Les abords du site ont été soumis à une tentative d’assèchement de la rive gauche de la rivière   

« le Guarbecque », par les moines de l’Abbaye d’Ham en Artois. 

Depuis 2009, des agents du conservatoire mènent des prospections de terrain pour identifier des 

habitants naturels et des espèces faunistiques et floristiques. Ce diagnostic a permis de repérer 

plus de 150 espèces de végétaux, mammifères, d’oiseaux de libellules et de papillons… 
 

Cressonnières 
Le cresson se cultive depuis bien des siècles à Norrent-Fontes. Les fontaines jaillissantes ont 

surtout permis cette culture. La culture du cresson se fait par des cressiculteurs dans des « carrés 

» creusés autour d’un puits artésien. 

Les Puits artésiens sont des puits qui donnent une eau provenant directement des nappes 

phréatiques. Une eau claire et fraîche qui servi d’abord à alimenter en eau potable celles et ceux 

qui vivaient non loin de là. Pour ne pas inonder l’endroit du forage et éviter les éboulements, il 

faut garnir la source d’un tube qui retiendra l’eau à un certain niveau. Ces sources seront peu à 

peu transformées en cressonnières. L’eau propre étant un élément vital pour le cresson. 

La confrérie du Cresson créée en 2012 s’est donnée pour objectif la valorisation du Cresson, sa 

culture et sa consommation sous toutes formes possibles. 
 

Ferme FiIbien 
Cette construction rectangulaire, dont la façade en brique, campée sur des fondations de grès 

est limitée par deux pignons de pierre calcaire. Ils dépassent la toiture en formant des rampants 

de briques de formes triangulaires ou de dents de scie que l’on appelle « pignons à couteau 

picard ». 

A ce jour, outre l’église, c’est la construction la plus ancienne connue de la commune, datée 1607 

dans ses fondations 

 

 

 

Espace Jules Noël 
Jules Noël est né en 1903. Il fut un athlète français champion de France à plusieurs reprises du 
lancer de disques. Il participa 3 fois au Jeux Olympique et fut 2 fois porte drapeau de la 
délégation française, en 1932 à Los Angeles et en 1936 à Berlin.  

 

Moulins 
Il n’existe plus de traces visibles de l’emplacement des moulins sur la commune de Norrent-
Fontes. Bien qu’ils aient joués un rôle économique conséquent, l’industrialisation, l’urbanisation, 
les incendies et les guerres les ont fait disparaître. 
-   La clouterie : Moulin à eau, édifié rue du Moulin dont la roue était actionnée par les eaux 
d’écoulement des puits artésiens, qui servait à la forge pour la fabrique de clous. 
-   Moulin d’ech’romain : Il était utilisé pour moudre le blé, le froment l’avoine, le seigle et 
l’escourgeon. Il a été édifié à Fontes, route de Molinghem. Détruit par un incendie en 1892, il ne 
fut jamais reconstruit.  
-   Le Moulin de la patience - Moulin ou tordoir à huiles : Détruit vers 1850.  
Les différentes huiles : le colza, le lin, l’œillette, la cameline (fabrication des peintures et du 
savon), le chènevis, la Moutarde. 
-   Le Moulin de Warenghem : Il était également utilisé pour moudre le blé : Il était encore 
fonctionnel en 1918. Inutilisé et resté sans entretien, les ruines des bâtiments laissèrent place à 
l’élévation de hangars. 
Sur le territoire, les moulins à vent sont connus au nombre de deux. 
-   Le Moulin de bois : Aujourd’hui, il ne reste plus aucune trace de ce moulin qui fût détruit par 
un incendie vers 1890. Seul le lieu-dit (le moulin de bois) témoigne de son emplacement. Il était 
situé sur la route de Rombly allant à Fontes. 
-   Le Moulin de Merville, dit « moulin de briques » : Dénommé ainsi afin de le différencier du 
moulin voisin, il apparaît sur la carte des consorts Masse en 1729. Édifié en brique, il était élevé 
sur 3 niveaux. Après sa destruction, le terrain fût vendu le 25 Juin 1906 à Monsieur Jules Pouille. 

 
L’église Saint Vaast – Presbytère 

Les plus anciennes fondations de l’église St VAAST, datent de la fin du XVème siècle. C'est un 
vaste édifice construit dans un style flamboyant, en brique constitué d’une tour carrée (1624) 
d’un clocher datant de 1772, puis dans un style néogothique au 19 ème siècle (en 1882 
restauration et agrandissement). Le chœur reconstruit à l’opposé du chœur initial et la nef ont la 
même largeur. Des voûtes avec des cordons très moulurés sont terminées par des rosaces et une 
abside de forme polygonale.  
 
Le presbytère a été construit en 1736.  

 
 

Productions locales 
Au Rendez-vous fermier : 7 Route Départementale – Production issues des fermes locales 
Ferme Hannotte : 22 Rue de Rely - Vente directe d’endives de pleine Terre 
Brasserie Dubois : 83 Route Départementale – Micro-brasserie artisanale 

 


